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Le-rapport de. tiouvelle réf aitedes uses jusqi'aidela de.
iedec .parait.,confirme, .,mars ils avaien retraie quepop;

rsveninpe uaissiut. avé. des fnrces pliis èonsidêrabls, si la
iouvelle sitivarite 'est fonlée Des lefttres de Viemí¿ du5.
]Mii, est-il iÉ da ns'le 'Timnie du 6, corit nrei a nou elle du'
désastre ipiis du genéral bivertiicki, i bait d·opérèr
par. ner coup dc nin en Vrhynie.Cebrave officier, laissé par
la.défaited'igénéral Sieraw'ski, éxposé'aux attaques conibir
ides des généraux russes Ridi er'et Rloth'n'eut d'autre-alter-

native, dans la nuit du 30 avrii au 1er, mai que de se refugier
dans la Galicie autrichienne, à Clebanowka, près de Zharasz,
oA i .fut poursuivi par les Russes jusqu'à. ce qu'un escadron'.ie
liussards autrichiens fât intervenu entre les combattans pour
faire respecter la neutralité de :la province. Les Russe. s-ea--
cusèrent et.se rétirèrent. Les Polonais devaientrèinetreleurs
armes, et être entionnés dans les quartiers que leur assignerait
le gonvernement autrichien.

3EuH quE.-Les Curnai français disent qu'il a été signé
un nouvéau þroto'o e d glers laquet li Belgique sera aban.
4onnée à son sori, si sous quinze jours les précédents prôtodukes
ne sont pas acceptés.! S'iI. en est ainsi, remarquent îes jour-
nalires aiglis, les affaires de la Belgique seront bientôt ter-
i1nées.

Faute deùoduvoir obtenir pour roi le duc de Leïchtémlierg
ou le dic' dç,Nem'ours,, tous les Belges, :ciepté les pudHisans
du prnce d'Qrange, on ceux qui voudraierjt ine républiq!e ou
la réunion à la France, paraissent avoir ,tuÉné leurs vues vers
le prince de Saxe-Cobourg. Ils insistent, il lärldit, sur le nia-
x;iage de son Altesse avec la fille aiiée du .roi des Français,:et
sa conversion au catholicisme. Les démarches faites dans ce
but ne peuvent' p)ourtant être chose que des démarches privées,
ou tout au plus préparatoires, puisqu'il ne s'est pas encore agi
d4ns le. congrèsnational d'une nouvelle élection. La nom ina-
iion d'un régent semblerait même porter à croire que la nation
çg déternminée ù s'en tenir à son premier choix,. et ne .veut pas
ëIreile jouet des'cabinets étrangers.
'Qnoiqu'il en snit, la France est menacée non seulemer.t de

perdre l'alliiice, de perdre même la neutralité de la Belgique,
mnais de la voir entrer contre elle dans la enalitiuon cntinentale,
'il faut ajouter foi à l'article suivant, datée de Bruxeles, le

j NIal "Le ministre des affiires étrangères a envoyé un agent
diplpmatiquc, nommé Miclhaelis, à Francfort, lequel au nom

i égent de la Belgique, a fait au président (le la diète des ou-
vertures dont l'objet était que ta JŽeI-ique serait admise dans
la conjédéraion, ò cause du grand duzéde Luxemoumrg ! Le


